
Le drapeau qui est exposé aujourd’hui dans les salons d’honneur de la mairie a une histoire que nous 
allons vous présenter.

Lors de recherches faites au service des archives municipales par la Société d’Art, Histoire et Archéologie 
de la Vallée de l’Yerres, nous avons appris que le drapeau conservé dans le service, avait été remis à la 
ville de Brunoy, en 1946, par le général de corps d’armée Louis Marie Koeltz, chef du groupe français 
du conseil de contrôle à Berlin et adjoint du général Koenig, commandant en chef de l’armée française 
en Allemagne. 

Ce drapeau flottait à Berlin, il y a 65 ans, du 1er août 1945 au 1er juillet 1946, sur la façade de la “Neues 
Kammergericht”, le tribunal de la Cour suprême de Berlin où était installé le Conseil de contrôle interallié.

C’est à la demande d’un habitant de notre commune, le capitaine Albert Jamin, aide de camp du général 
Koeltz en Allemagne que le drapeau a été remis à la Ville. Le capitaine Jamin, né à Sépeaux en 1892 et 
décédé à Brunoy en 1972, résidait rue Marceau dans le quartier de la Pyramide. 

Lors du conseil municipal du 17 août 1946, monsieur le Maire a présenté le drapeau qui a été apporté 
par le capitaine Jamin. Le conseil municipal demande à monsieur le Maire d’adresser ses sincères remer-
ciements au général Koeltz.

Histoire du drapeau    



Fils de militaire, il est né en  1884 à Besançon. Il 
entre à 10 ans au Prytanée militaire en classe de 
7e, sort de l’école de Saint-Cyr dans la promotion 
“La Tour d’Auvergne” avec le grade de  sous lieu-
tenant. Affecté à une unité d’infanterie en 1905, il 
est versé à une section d’état-major en 1914. Il se 
spécialise dans l’étude des armées étrangères ce 
qui le qualifie pour servir au 2e Bureau, de 1926 à 
1935, et à l’état-major de la VIIIe armée, stationnée 
en Haute-Alsace en 1939. Le général Koeltz passe 
au Grand quartier général en 1940, le régime de 
l’armistice l’affectant en 1941 au commandement 
du 19e corps d’armée à Alger. Agissant en étroite 
collaboration avec le général Juin lors des événe-
ments de novembre 1942 en Afrique du Nord, 
le chef de la division d’Alger reprend bientôt le 
combat et conduit ses troupes en Tunisie. A leur 
tête, il fait la démonstration de ses qualités d’habile 
tacticien en tenant fermement la “dorsale“ monta-
gneuse des djebels, notamment en février 1943, 

lors de l’offensive de maréchal Rommel contre la 
région de Tébessa. En avril – mai, le 19e corps a 
l’insigne satisfaction de participer à la capitulation 
des forces de l’Axe au cap Bon. Nommé par le 
général De Gaulle chef de la mission militaire en 
Allemagne en 1945, le général Koeltz couronne 
sa carrière en représentant la France au Conseil 
interallié de Berlin de 1945 à 1946. Atteint par la 
limite d’âge, en 1946, il est élevé à la dignité de 
Grand Officier de la Légion d’Honneur.

Ses connaissances des armées étrangères, notam-
ment de l’armée allemande, lui ont permis d’écrire 
de très intéressantes études sur le Grand quartier 
général allemand, sur les évènements de 1918 vus 
du côté allemand et sur la préparation de l’offen-
sive à l’ouest, de mai 1940.

Le Général Koeltz est décédé à Paris en 1970. Il 
repose au cimetière d’Essey-les-Nancy.

Cette présentation fort résumée a le mérite d’évo-
quer une page d’histoire contemporaine, au travers 
de ce drapeau, pièce unique et exceptionnelle, 
conservée à Brunoy.

Qui était le général Louis Marie Koeltz ?   

Général de Corps d’Armée Louis KOELTZ 

Lettre du Général De Gaulle désignant le Général Louis Koeltz  
pour remplir les fonctions, au sein de la Commission Interalliée   

chargée du Gouvernement Suprême en Allemagne


